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une table alphabetique des fournisseurs et des articles,
un repertoire detaille donne les renseignements utiles
sur l'ensemble des fournitures medicales et techniques
d'une part et de Celles concernant l'equipement hospi-

talier de l'autre. Nous sommes heureux de signaler cette

publication. Claire, fort bien presentee, avec texte en

frangais et en allemand, eile rendra assurement grand
service.

Activites originales de nos sections romandes

LES COLONIES «MER-MONTAGNE»
DE LA CROIX-ROUGE NEUCHÄTELOISE

A Cabourg, sur les rives de I'Atlantique

Le 2 aoüt au soir, 82 enfants — 12 de Lausanne, 2 de

Sion, 6 de La Chaux-de-Fonds, 4 du Locle, 4 de Fleu-
rier, 1 du Jura et 53 Neuchätelois de la ville et des
districts de Neuchätel, de Boudry et du Val-de-Ruz --
sont partis pour Cabourg. Iis v passeront un mois. Iis
etaient accompagnes par cinq monitrices, un moniteur
CEMEA et deux convoyeurs.

Le soleil a accueilli les petits colons ä leur arrivee.
En plus des hötes romands, l'immense propriete de

« Sweet-Home » accueille cet ete une ccntaine d'autres
enfants, tous normands et venant en majorite de la

region d'Evreux. La colonie est ä quelque vingt minutes
de Cabourg, sur la dune. Au nord, la mer toute proche
ä maree haute, decouvre ä maree basse une immense
etendue de sable dont les enfants peuvent jouir en paix
et comme d'une plage privee — les Cabourgeois viennent
rarement jusque-lä. Les coquillages y abondent, et les

enfants se livrent avec joie ä la peche des crevettes ou

a la cueillette des moules abondantes elles aussi. Au
sud du domaine, un pare de plusieurs hectares donne

aux equipes — dix enfants et un moniteur — toute la
place souhaitable pour s'ebattre et jouer par petits
groupes.

L'horaire quotidien laisse large place au repos — les

moniteurs se levent ä 7 h 30, les enfants ä 8 h. Petit
dejeuner un quart d'heure plus tard, puis jeux, promenades,

ateliers en plein air des 9 h, les equipes alternant
leurs activites. Les travaux proposes aux « ateliers» cet

Äs»»?.-

an-ci sont de maintes sortes: construction de bateaux,
Photographie, tissage, papiers decoupes, confection de

marionnettes, d'objets en coquillages, d'animaux de

corde, etc. Des 10 h 30, eure de sante: gymnastique et

jeux dont le rythme va croissant, puis friction rapide
du buste et du visage ä l'eau froide suivie d'un repos
de 20 minutes, etendus sous leurs couvertures. Apres le

repas, suivi d'une sieste, c'est ä 15 h le bain et une
promenade, le goüter, puis de nouveaux jeux jusqu'ä
18 h, heure de la douche pour les gargons un soir et

pour les filles le lendemain. Apres le diner, veillee par
groupes ou en commun — marionnettes, ou spectacle
improvise, ou cinema encore — puis coucher ä 21 h

pendant que les moniteurs, eux, dans la grande cuisine
normande fixent le programme du lendemaine avant
de s'accorder, c'est bien leur tour, un moment de de-
lassement.

La nourriture est bonne et abondante — salades

diverses, viande et legumes ou farineux suivis d'un fruit
ä midi, potage « maison », legumes ou pommes de terre
et pätes avec salade, le soir, suivi d'un fromage nor-
mand et d'un dessert. Et un mois de ce regime permet
chaque an de voir revenir ä Neuchätel des petits colons
en pleine forme!

A Cabourg, la plage de « Sweet-Home »

LE « SERVICE DE TRANSPORT » DE LA

Quinze voitures...

Le service des assistantes benevoles de la Croix-

Rouge fribourgeoise a le privilege de comprendre quinze

dames disposant chacune d'une voiture et qui se mettent
ä la disposition de la section pour assurer gratuitement
des transports de malades indigents dans la ville meme

ou dans ses environs. L'an dernier, une trentaine de

malades, d'infirmes, de mamans et de bebes sortant de

la maternite ont beneficie de ce service. Les conduc-

trices fribourgeoises organisent egalement chaque annee

une excursion dont beneficient des infirmes ou des

malades. En juin 1959, quatorze voitures conduites par

les assistantes benevoles de Fribourg ont conduit a

Berne 69 enfants et 6 soeurs de l'Institut des sourds-

muets du Guintzet: la visite au jardin zoologique du

Dählhölzli, que suivit un copieux goüter offert par les

automobilistes, causerent une grande joie aux petits

infirmes. Cet ete, la promenade fut organisee ä l'occa-

sion de la Journee des malades lors du pelerinage des

« Marches», sept voitures transporterent vingt-cin9
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A Vaumarcus, entre lac et Jura
Le beau chateau de Vaumarcus a regu cet ete deux

colonies successives. Du 11 juillet au 9 aoüt, il a heberge,
en echange des petits Neuchätelois partant pour
Cabourg, 82 enfants normands avec leurs moniteurs et leurs
monitrices frangais. En aoüt, il a abrite une soixantaine
d'enfants de Paris; cette colonie est un echange fait
avec le Mouvement de Jeunesse de la Suisse romande
ä qui la Croix-Rouge neuchäteloise loue pour un mois
sa belle propriete.

La colonie normande de 1960 a ete particulierement
reussie en depit d'un temps trop souvent maussade. Un
jeune directeur et sa femme infirmiere, une jeune cui-

siniere et son aide, deux jeunes filles, tous frangais,
avec un etudiant hongrois de Neuchätel, constituaient
les cadres — tous avaient entre 17 et 22 ans et ils ont
forme une equipe magnifique. Et, comme jamais
encore on n'avait vu ä Vaumarcus, de si bons et entre-
prenants marcheurs, des enfants jusqu'ä leurs moniteurs,

les excursions ont ete nombreuses. Tour ä tour
les enfants ont explore les villages environnants, les
Roches du Mont-Aubert, le Creux-du-Van, la Ferme
Robert et les gorges de l'Areuse — 8 h de marche pour
les grands, les petits seuls ayant fait une part du trajet
en chemin de fer. D'autres excursions les ont conduits
ä Chaumont et Valangin, ä Morat en bateau, ä Esta-

A Vaumarcus, le ler aoüt, M. Chaudet, conseiller federal, est accueilli par les petits colons
normands (Photo Rene Le Roy, Neuchätel)

CROIX-ROUGE FRIBOURGEOISE

malades fort touches eux aussi de la gentillesse de leurs
hötesses.

-et une 2 CV

Quant aux transports ä effectuer en dehors de la
ville, ils sont effectues au moyen de la deux chevaux
de la section, qui est mise ä disposition pour un prix
'res reduit. Beaucoup de ces transports sont faits ä
Kenne pour des personnes ayant besoin de protheses,
iautres, ä Berne, pour des enfants devant etre places
"a « Jennerspital » ou examines dans une policlinique.
Ki 1958, la « 2CV » croix-rouge a assure axnsi 8 trans-
Ports, tous pour « Pro Infirmis», conduisant soit de
^nbourg meme soit d'une autre localite du canton.
4 naiades äBienne, 1 ä Tschugg, 1 ä Montagny-la-Ville.
' ö Wilderswil et 1 ä Zurich. En 1959, le nombre des
transports effectues avait double, il s'elevait ä 17, dont
* ö Berne, 2 ä Bienne, 2 ä Lausanne et 9 dans le canton
hi-meme. Et le premier semestre de 1960 a dejä vu
Usurer 10 transports, dont 2 ä Berne et 2 ä Bienne, les
"vires dans le canton.

payer. Le temps n'a pas permis beaucoup de baignades,
la greve de Vaumarcus n'a pas moins ete appreciee.

*

II faut signaler la fete du V'1 aoüt qui a vu la reception

sur la terrasse du chäteau de M. Chaudet, conseiller
federal, et de M"" Chaudet, accueillis ä leur arrivee a
Vaumarcus, premier village neuchätelois, par les societes
locales, et par une double haie de nos petits Normands!
Une reception eut lieu, suivie d'une collation, et nos
colons surent chanter au magistrat les quatre strophes
de la Priere patriotique avant qu'un groupe en costume
et coiffe normands — confection Vaumarcus! —
präsente aux hötes du chäteau des danses folkloriques.
M. Paid Chaudet s'est declare enchante de cette reception

originale. Le meme soir, les enfants sont montes
en cortege, lampions en mains, s'associer au feu rituel
du village de Vaumarcus et ont pu admirer « leur»
chateau illumine.

Les petits colons normands de Vaumarcus sont re-
partis le 9 aoüt, les habitants de Vaumarcus, le president

de commune, le secretaire, le chef de gare — au-
tant d'amis auxquels faire ses adieux, et, dans le train,
chacun tint a redire ä la Croix-Rouge neuchäteloise la
reussite de la colonie et le souvenir que du directeur
au plus jeune des colons chacun en gardait.
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